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-----------------LIM I N A IRE 

Ce Supplement veut etre avant tout un hommage a Marie. 

Un hommage de gratitude, offert par la Federation Mon 
diale des Communautes de Vie Chretienne, a l'occasion du 
25e anniversaire de son existence.Ce fut Ie 2 juillet 1953 
que Pie XII, dans une lettre autographe, approuva la nou­
velle Federation. Le Pape voulut profiter de ce nouveau do 
cument pour encourager, une fois du plus,la renovation par 
les Exercices : 

"II me faut pas oublier tous ceux ••. qui s'efforcent, 
en revenant aux Exercices Spirituels authentiques,de 
puiser a cette source tres pure, inspiration, lumie­
re et force .•• " 

L'auteur de ces pages, une des responsables de la Fe­
deration mondiale, a puise abondamment a cette source, qui 
est selon l'opinion du Conseil General de Rome (1967) ,"sour 
ce specifique et instrument caracteristique de notre spirT 
tualite" (P.G.4). Elle n'a pas voulu ecrire une etude,mais 
une suite de meditations et contemplations,qui s'adressent 
aux membres des CVX, ayant cette connaissance et experien­
ce des Exercices. Les chapi tres suivent fidelement les gra!}, 
des des Exercices et ainsi la route a laquelle cha­
cun de nous est convie dans un don croissant de lui-meme. 

Ce Supplement est aussi un temoignage de l'amour pour 
Marie. 

Temoignage personnel de l'auteur, mais aussi temoigna 
ge de toute la Federation, qui evolue toujours davantage 
vers une vraie communaute mondiale. 
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Nous sommes heureux d" avoir cette occasion pour pou­
voir dire publiquement.que dans notre vie Jesus et Marie 
sont inseparablement unis. Les malentendus, causes en 1967 
par le changement du nom traditionnel, n'ont pas encore 
parus. 

Toutefois, ce que fit alors le Conseil Executif,d'au­
tres 1" ont fait auparavant, en pleine responsabili te et gui 
des par le desir d'un meilleur service. Les groupes de 
laics, fondes par les premiers jesuites, avaient choisis 
ne grande variete de noms, adaptes a chaque situation. 
fameux groupe de Leunis adopta le nom de Congregation de 
l'Annonciation parce que c'etait le titre de la chapelle 
du college romain. Apres la suppression de la Compagnie de 
Jesus et surtout au cours du 20e siecle, pas mal de Congre 
gations avaient des noms propres,pour eviter la confusion: 
le nom Congregation mariale ayant perdu trop souvent toute 
relation avec la spiritualite ignatienne,suggerait une re~ 
lite opposee a l'identite authentique. Pousses par ce me­
me motif, les Conseils Generaux de Newack (1959) et de Born 
bay (1964) introduisirent la question et le Conseil de Ro­
me, (1967) vota, avec une grande majorite, pour le change­
ment de nom. 

11 est clair que personne n'a jamais pense a faire 
quoi que ce soit, pour appauvrir l'amour qui nous unit a 
Marie, notre mere. Tout au contraire. Qui lit les Princi­
pes Generaux, approuves par le meme Conseil, y trouve un 
enrichissement et un approfondissement. Comme dans les 
Exercices, Marie est toujours unie a Jesus. Comme dans les 
Exercices, Marie est "modele de notre collaboration a sa 
mission" (P.G.S). Point de depart, fondement et centre de 
tous les Principes, est le mystere de l'Annonciation-Incar 
nation. En 1968 le Saint-Siege confirma notre conviction 
"que le nouveau nom traduisait mieux la realite et le dy­
namisme interne de l'associatl.on, sans lui .enlever aucun 
de ses tHements specifiques". Faut-il encore ajouter que 

, 	 le texte des Principes est, le plus fidelement possible,en 
harmonie avec les documents du Concile Vatican II? 

Ce Supplement - finalement - est une inspiration. 

Les pages qui suivent voudraient porter a la priere, 
a la contemplation de Marie, a l'admiration de "l'unite de 
sa vie humaine en toutes ses dimensions et de sa vie de 
foi" (P.G.4). Pour nous aider a croitre dans notre unite 
de vie, but des premieres Congregations, but encore au­
jourd'hui de nos Communautes. 
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L'unitede Marie avec Jesus, en toutes choses, presen 
tee avec tant de simplicite dans ces chap.itres, est emou= 
vante. Le climat e~t serein, l'observation directe et lu­
cide, les aspirations toujours infiniment vastes. Et il Y 
a tant d'autres choses! 

cette unite nous rappelle une verite,pas toujours as­
sez aper9ue: s' il est vrai que nous pouvons aller au Christ 
par Marie, il est plus vrai encore que nous ne pouvons ja­
mais entrer dans le mystere de Marie sans Jesus, Lumiere 
du monde, qui illumine tous les de.la foi. La de~£ 
tion mariale, par exemple, est inexplicable sans la lumie­
re de Jesus, sans la vision de notre incorporation en Lui. 

Dans le de l' Annonciation, Marie recoit le Ver 
be de Dieu et en Lui - inseparablement uni - le genre hu­
main, tous les hommes, fils dans le Fils. Dans le Christ, 
nous sommes deja a Marie, mais chacun est invite a l'acce£ 
ter librement, consciemment et surtout avec amour.C'est la 
notre devotion a Marie (don de soil. Les Principes ~-

une telle donation, ou ils parlent de 1 'inspiration 
nous donner totalement a Dieu en union avec Marie" (P. 

G.B). Ces orientations, precisement parce que "principes" 
et parce que "generaux" ne peuvent pas trop entrer dans le 
concreto Autre chose est l'amour filial,accepte partout et 
indiscutable, autre chose est l'expression concrete de cet 
amour, qui est variable et differe selon les cultures, na­
tions, temps, lieux et vocations personnelles. 

Aujourd'hui il Y a dix ans, le 25'mars 1968, les 
cipes Generaux et tous les changements furent approuves. 
lettre ecrite au nom du Pape Paul VI par le Cardinal Cico­
gnani finit ainsi: "Je me rejouis aussi de pouvoir Vous com 
muniquer cette approbation le jour de l'Annonciation, fete 
traditionnelle des Congregations mariales dans le monde 
tier et mystere resume leur esprit depuis le debut, 
inspire encore nouveaux Principes Generaux. Veuille la 
Sainte Vierge inspirer aux membres de votre Federation mon 
diale une disponibilite toujours plus genereuse, toujours 
plus prete a ecouter et a accepter la Parole de Dieu dans 
les differentes situations de leur vie". 

Rome, le 25 mars 1978 Louis PAULUSSEN S.J. 
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Notre spiritualite etant centree 
sur Ie Christ, nous voyons Ie 
rOle de la Vierge Marie en rela­
tion avec Lui : Elle est Ie mo­
dele de notre collaboration a sa 
mission. La cooperation de Marie 
avec son Fils commenca a son 
"fiat" dans Ie mystere de l'An­
nonciation - Incarnation. Cette 
cooperation continuelle pendant 
toute sa vie nous inspire de 
nous donner totalement a Dieu en 
union avec Marie, qui, en accep­
tant les desseins de Dieu, de­
vint notre Mere et la Mere de 
tous les hommes. Ainsi nous con­
firmons notre mission de service 
du monde, recue au bapteme et a 
la confirmation. Nous venerons 
la Mere de Dieu d'une maniere 
speciale et nous nous confions 
en son intercession pour rea­
liser notre vocation. 

Principes Generaux n. 8 
des Communautes de Vie Chretienne 

I 
briviations utilisies: 

Exercices Spirituels de saint Ignace 
Principes Gineraux des Communautes 
de Vie Chretienne (C.V.X.) 



APPELE A SE METTRE EN CHEMIN 

Yahve dit a Abram: "Quitte ton pays, 
ta parente et 1a maison de ton pere 

1e pays que je t'indiquerai. Je 
de toi un grand peup1e, je te 

benirai, je magnifierai ton nom, qui 
servira de benediction" (Gn 12,1~2). 

L'appe1 etait clair. Une invitation a quitter ce qui, 
jusque la, formait part importante de sa vie: un pays, une 
parente, une maison, 1a sienne. Quitter vers une destina­
tion incon~ue. Vers un autre qui deviendrait 1e pays. 
La destination serait prec 1e pays que t'indique­
rain, et 1a demarche assuree 1a benediction divine.Dieu 
appe1ait l' homme a se mettre en route vers 1a terre promise 
et son appe1 s'accompagnait d'une promesse,ce11e de l'abon 
dance de graces a qui repond a son 

La parole de Yahve atteignit 1e coeur de l'homme, ce 
centre ou vei11aient 1a foi et 1e respect de Dieu. Touche 
a cet endroit profond de 1ui-meme, l'homme comprit •.. A l' 

eta 1a promesse repondirent 1a foi et l'obeissance. 
dans 1e trefonds de l'ame, 1e contact divin hata 

maturation en vue de 1a grande entreprise. L'homme e­
droit, i1 aQuiesca. Le cours de sa vie venait de 

voir son orientation decisive. Des lors qU'importaient 
ignorance du chemin, l'incertitude du 1endemain, l'inconnu 
du but. 11 sa vie sur 1a parole, i1 partit, i1 se 

1a benediction de Dieu demeura sur lui. 
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Pere d'une nombreuse descendance, pere de ceux qui 
croiront, Abram leguait aux generations qui suivraient Ie 
portrait de l'elu de Dieu, Ie profil de sa vocation: appele 
a se mettre en route vers une destination qui s'eclaire che 
min faisant, comble d'une benediction qui se mue en force di 
namique, la foi en Dieu suscite Ie oui et s'exprime dans l' 
esperance de la reponse. 

* * 

Heureux recit qui nous decouvre des l'origine la 
citude de Dieu pour l'homme, qui nous fait entrevoir 
grand projet du rassemblement de l'humanite et qui fait ap­
pel a la participation de l'homme. Heureuse reponse d'Abram 
qui nous livre les traits distinctifs d'un premier acquies­
cement humain. 

L'homme sera un pelerin, cheminant vers la rericontre 
que lui a fixee son createur. Le temps lui sera donne et 
avec Ie temps la Sans doute l'entreprise commence­
t-elle par un depart, par une rupture. Mais ne faut-il pas 
creuser un vide interieur pour pr~ter une oreille plus at­
tentive a la voix qui appelle? Ce depart, cette rupture ne 
sont pas un pOint mort. Non, ils sont Ie pas decisif qui 
met en route. A present, il va falloir se livrer au chemin, 
se confier au temps, s'abandonner a la 

L'appel est vers un avant, vers un devenir. Chaque pas 
sur la route et chaque instant qui passe introduit en l'hom 
me un changement nouveau. Car Ie voyage Ie modele. II Ie 
fait devenir ce qu'en realite il est.S'arr~te-t-il,le temps 
passe charge de sa grace, alors qu'il se cramponne asespau 
vres illusions. Tente-t-il de revenir en arriere ou de quit 
ter la route, c'est Ie trouble qui Ie remplit. Car l'appel 
est vers un avant, vers un devenir. Renoncer a Ie suivre se 
rait se mettre en marge et finalement s'extraire du courant 
de la vie. 

Mais ou la route conduit-elle et quels en sont les con 
tours? Vers "un pays que je t'indiquerai". Ne cherche pas '[ 
savoir ou sa gr&ce te mene: sa lumiere eclaire la route par 
troncons. Et toujours tu t'apercevras qu'une eclaircie vien 
dra rendre familiere l'etape suivante ou II t'attend. La 
route se devoile en avaneant. Ne cherche pas a bruler les 
etapes, c'est pas a pas que tu avances. Chaque pas t'affer­
mit sur ta route. Aucun n'est inutile et chacun reeoit Ie 
don du moment present. C'est dans la patience que tu es ap­
pele a adherer a chaque instant, sans jamais t'y fixer, car 
la route est passage d'une halte a l'autre. 
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L'appel a fait vibrer la corde interieure de l'atten­
tion et les choses paraissent sous un jour nouveau. Une 
realite serevele dans l'apparente banalite de l'existence. 
Une presence se manifeste, celle qui donne vie, celle qui 
est la vie. Ta sensibilite s'eveille et, surpris, tu decou 
vres qu'un meme courant de vie animetouteschoses.Tu viens 
de reconnaitre ton Dieu ef ton Seigneur. 

C'est alors que, tout au fond de toi-meme, les choses 
se mettent en mouvement. Endurci, encombre, ferme, ton 
coeur s'ouvre enfin a l'attente et au desir. Ce qu'il y 
a en toi tend vers ce qui le remplit etlenourrit.Tu viens 
de comprendre que tu vis de Dieu. Et subitement tes pers­
pectives en sont changees. Dieu t'attire et cette attrac­
tion imprime a ta vie un cours different. Elle donne a ton 
existence une orientation precise, une dimension determi­
nante. Elle te fait exister. C'est dans la relation avec 
ton createur que se dessinera le chernin ou chacun de tes 
pas sera comble de benediction. Qu'importe alors que tarou 
te se deploie dans l'espace ou dans les confins de ton ca= 
dre habituel, qu'elle te conduise vers la mission lointai­
ne ou te maintienne en place: c'est au meme voyage que tu 
es invite. 

La vision est grandiose. Un Dieu qui attire, qui corn 
ble et qui fait entrevoir le reel qui nous entoure dans la 
lumiere de son amour. Chaque etre vivant y a sa place, cha 
que chose est incluse, rien n'est indifferent. Toutes cho= 
ses convergent vers un devenir qu'll construit. Et le che 
min de chacun ne constitue qu'une pierredel'irnrnense mosa! 
que humaine assemblee en Dieu. Voudrais-tu t'arreter que 
la route te fait signe.Ta presence au createur ne commande 
pas l'arret. Au contraire, c'est au chernin qu'elle invite. 
C'est a la participation qu'elle appelle.La grace re~ue se 
doit d'etre rayonnee, la lumiere reflechie, l'amour diffu 
se. La foi eclaire les premiers pas et assure la demarche~ 

Mais en me me temps que s'entrouve a ta connaissance 
le vaste horizon d'ou jaillit la vie, deja se presente le 
choix que celle-ci suppose. En meme temps qu'avec recon­
naissance tu releves dans ton existence lessignesdiscrets 
d'un amour qui invite, deja se profile l'option qu'il te 
demande. Car l'appel s'adresse a l'homme tout entier. Rien 
n'est exclu et rien ne lui est propre. Te mettre en route 
suppose un engagement de tout ton etre. Rien n'y est etran 
ger, ni toi-meme, ni ton entourage, ni tes relations, nI 
les evenements. Chaque secteur de ton existence est place 
sous la meme lumiere et rien ne saurait etre retranche, ca 
moufle ou distrait. C'est a ta liberte de creature qu'iI 
est fait appel. 
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Ta liberte de creature? Soudain tu devines la distan­

es 
La rou 

ce qui t'en separe. Es-tu meme sur de savoir ce qu'est la 
liberte? L'idee que tu t'en es forgee correspond-elle a ce 

est en jeu ici? Et pourtant, ta reponse meme 
ne semble-t-elle pas conditionnee par cette attitude essen 
tiel Ie? Tu pressens alors que tu es convie a une 
ce qui est devant toi. Ce que tu as reconnu, tu 
a Ie vivre dans toutes les fibres de ton existence. 
te est la, devant toi. 

Alors tel l'enfant qui, risquant ses premiers pas, 
cherche l'appui de la main maternelle,ton se tourne 
vers Marie. Tu sais deja que ta fidelite est vacillante. 
Tu redoutes que ta reponse ne soit pas inconditionnelle. 
Tu crains la faiblesse de ta bonne volonte autant que la 
maladresse de ton enthousiasme naissant. Et ton regard 
vers Elle se prolonge. Tu cherches main, elle est ten-
due vers la route ou II t'attend. elle t'y precede. 
Et soudain, fils, tu comprends qu' te fut donnee pour 
te montrer Ie chemin. 
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DANS LA TENEBRE, 


LE PHARE DE LA LIBERTE 


Oui, la route est la, devant toi, aux contours simple 
ment et souvent estompes. Tu sais bien qu'elle 
se confond pour toi avec l'invitation de ton II 
t'aime, aussi ne force-t-il pas ta reponse. II attend que 
tu adheres librement a ta vocation, que tu en ecrives l' 
histoire jour apres jour. II sollicite ta LIBERTE. 

Le de l'humain entrave l'elan et Ie peche frei ­
ne la course. N'est-ce pas ce 'il te semble voir dans Ie 
monde t'entoure? Ne pas cette meme resistance 
dans livre grand ouvert de toute I' histoire humaine?Mais 
tu decouvres soudain, Ie coeur serre et l'etre impuissant, 
que Ie peche n'est pas qu'ailleurs, il est aussi en toi.Tu 
n'es pas que victime, tu es aussi pecheur. Cet appel a la 
vie te met en marche passe, pour se realiser, par un 
retournement du coeur, pour reconnaitre enfin et pour gou­
ter la plenitude de sa 

Toute adhesion correcte de ta part t'impose un regard 
vers Marie qui, lorsqu'arriva la "plenitude des temps" of­
frit aDieu la plenitude de sa reponse.Une toute jeune 
Ie de ce peuple elu, depositaire de la benediction promise 
a Abraham. Une toute fille grandie dans une famille 
de croyants, au milieu d'un peuple qui attend ,l'accomplis­
sement de la promesse. Les textes de l'Ecriture ont nourri 
sa . lIs ont forme son coeur. Elle y a reconnu l' 
toire du salut, et dans ce dialogue entre Dieu qui 
et l'homme qui repond, dont temoignent tant de vocations 

- 11 



bibliques, elle apercu l'imrnense amour d'un Pere, l'uni­
que dessein d'un Dieu par amour pour son Peuple. 

Des le debut, mise a part et preparee par Sa grace,el 
le est la, presente a la Presence.Recueillie,son attention 
porte sur l'unique essentiel.Sa vie est relation aDieu et 
sa priere en est l'expression. Elle partage avec les siens 
l'existence concrete d'une ville de Galilee, solidaire de 
leurs joies, solidaire de leurs peines. Avec eux elle est 
dans l'attente de la manifestation d'un sauveur. Mais la 
grace de Dieu a prepare en elle le terrain privilegie ou 
pourra germer, le moment venu, l'esperance du monde. Libre 
de tout peche, tout son etre est tourne vers Dieu, il aspi 
re a la rencontre, mais il sait que toute grace est initia 
tive de Dieu. L'orgueil humain, l'arrogance des homrnes,les 
faux dieux qu'ils se sont fabriques n'ont en elle aucune 
place. Creature, elle sait, que la plenitude de vie la re­
joint dans son attitude de dependance a son Createur. Pil­
le d'1srael, elle connait l'histoire de son peupleavec ses 
reculs, ses chutes et ses sursauts. Son coeur de chair vi­
bre a l'unisson de la promesse recue par son peupleetsouf 
fre des trahisons dont il s'est rendu coupable. Deja son 
coeur s'est place a la charniere entre deux mondes, de la 
terre d~nt elle est issue, du ciel d'ou vient le salut. De 
ja, sans le savoir encore, se prepare la mediatrice. 

Dans le combat que tu livres, dans le decouragement 
que tu subis,dans la revolte qui te saisit, dans l'orgueil 
qui te raidit, vois Marie. Presente ...Attentive ... Recueil 
lie ... A son contact, tu mesures ce qui te manque. Ce que 
tu touches en toi n'est qu'absence, dispersion et vide.Ton 
premier elan, tel un arc brise en maints endroits,git dans 
l'entremelement des debuts prometteurs et des retornbees 
desesperantes.Tu apercois soudain en toi un autre visage 
que celui qu'il te plaisait d'exhiber. Tu realises qu'en 
toi, il y a une autre face de toi-meme. Tu te trouves divi 
se. Un elan genereux entraine le grincement de rouages quI 
ne sont pas prets a servir. C'est a une conversion de tout 
ton etre que tu es appele. 

La pesanteur tire vers le bas. La bonne volonte et l' 
entho~siasme de l'elan ne pallient pas les desordres plus 
profonds qui se revelent chernin faisant. 115 les revelent. 
A present il t'est demande de les regarder en face. Sans 
chercher ales esquiver, sans chercher ales rejeter sur 
autrui. C'est le quart d'heure de verite! Tu decouvres ta 
liberte paralysee. Tu viens de toucher le fond de ton im­
puissance. 
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Voudrais-tu te tranquil.liser, t'etourdir, te ruer sur 
les echappatoires, voudrais-tu t'encourager des raison 
nements "plus raisonnables", la verite est , devant toi, 
et force est bien de la reconnaitre. Ta liberte? Elle est 
a reconstruire. 

Cornrne il est simple de t'adresser a Marie,"afin 
qu'elle t'obtienne la son Fils et Seigneur"de sen 
tir Ie desordre qui te , de connaitre Ie peche qui 
te paralyse, de di§Couvrir ta compromission aux attraits 
vains et futiles qui t'eloignent. La grace de la decouver­
te, de la connaissance pour t'en detourner. Oui, cornrne il 
est simple, de deposer aux pieds de celIe qui fut choisie, 
pour donner au monde Ie Sauveur de l'incapacite humaine,l' 
offrande de ta liberte encore captive. Tel un phare qui o­
riente vers leur port freles esquifs et ernbarcations nom­
breuses, Marie conduit vers son Fils les destins de chacun 
des fils. 11 est si simple de lui parler ou de se taire. 
Simple de la ou de la regarder. Simple de lui con­
fier cette vacillante qui porte l'echo du premier ap­

• Simple de lui montrer la grisaille tenebreuse 
nit ton horizon. Simple de s'exposer a son regard 
lant et, avec elle, de repartir sur la route ou 11 attend: 

Saisi par ton Seigneur, Ie coeur ne peut te manquer. 
Ne viens-tu pas d'abandonner entre les mains de Marie, la 
realite de ton existence, reveillee sous Ie choc salutaire 
de la verite? 11 est ecrit - et cet. exemple ne sauraitnous 
laisser indifferents - que : 

• 
"II continua son chernin vers Montserrat, songeant 

cornrne d'habitude aux actions qu'il de­
vait operer .pour l'amour de Dieu.Et cornrne son 
prit etait tout plein d'histoires telle que 
les d'Aroadis des Gaules et autres semblables, il 
lui vint a la de faire des choses du me­

. C' pourquoi il resolut de faire la 
des armes toute une nuit sans s'asseoir 

ni se coucher, mais tantOt debout, tantOt a ge­
noux, devant l'autel de Notre-Dame de Montserrat 
ou il avait decide d'abandonner ses vetements 
pour rev~tir les armes de Jesus-Christ." (Auto­
biographie) 

"Abandonner ses vetements pour revetir les armes de 
Jesus Christ". Se depouiller de son moi pour laisser entrer 
la grace transformante du salut. Ou, en quelle presence et 
avec quel appui cela pourrait-il mieux se decider, puis s' 

si ce n'est devant Marie, choisie de toute eternit~ 
donne par Ie Seigneur lui-meme? 
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Les choses dont tu as a te defaire encombrent le pas­
sage qu'il te faut prendre, vois son attention. Les blessu 
res d~nt il te faut affaiblissent tes pas, vois sa 
prevenance. Et lorsque l'epreuve te secoue et qu'alternent 
en toi les poussees d'orgueil et les chutes du decourage­
ment, laisse-toi par sa sollicitude. 

Elle fait route avec toi. Sa ouvre en toi la 
breche par laquelle II veut entrer. Elle ~'ouvre a l'oeu­
vre qu'll opere. "Tout sarment qui ne porte pas de fruit, 
il le coupe, et tout sarment qui porte du fruit, il l'emon 
de pour qu'il en porte encore plus" (In 15,2}.La taille de 
la vigne ne se fait-elle pas a l'avant-printemps, par un 
temps souvent froid, un sol encore dur? Ne t'etonnepasdes 
bourrasques qui l'accompagnent. Ce sont les derniers si­
gnes de l'hiver. La goutte de seve, qui brille au bout du 
sarment taille, annonce deja la floraison a venir. 

"Un signe grandiose apparut au ciel, c'est une Femme" 
(Ap. 12,1). Au-dessus des secousses et ebranlements de l' 
humanite en proie au travail de sa re-naissance, au dessus 
du lent travail de conversion qui s'opere en chaque etre , 
humain, apparait le "signe grandiose". Tel le phare qui, 
dans l'opacite de la tenebre, indique le pays de la liber­
te.Sa lumiere les eclaire tous,sa lumiere brille pour cha­
cun. A la mesure de son amour qui veille sur l'humanite en 
tiere et qui conduit chacun vers sa vocation unique et per 
sonnelle. 

• 
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LE OUI A LJI. VIP 

Le vaste tableau de l'humanite ne pouvait appeler que 
tristesse et douleur de la part de Celui qui, par amour, 
l'avait creee. Un panorama affligeant, ravage par le peche 
s'offrait au regard des "trois Personnes divines" (Ex.102) . 
11 Y eut acquiescernent unanirne des trois a l'exigence de 
leur amour, qui se developperait jusqu'a l'ultime conse­
quence du sacrifice. Le Fils s'incarnerait. 11 sauverait 
l'humanite. Notre Dieu en trois Personnes venait resolu­
rnent d'elire domicile parmi les hommes. 

La-bas, au pays depuis longtemps indique, dans cette 
ville de Galilee appelee Nazareth, se detache la petite 
maison de celle qui a ete choisie. Le message de Dieu tou­
chera un arne en 11 V sera entendu car c'est un 
coeur habite par silence et par la foi qui l'accueil­
lera. Tout en !"arie n I est qu' ouverture et accueil. 

"Salut, comblee de grace, le Seiqneur est avec 
toi . .Rassure-toi, .Marie; car tu'as trouve gr.!! 
ce aupres de Dieu. Voici que tu concevras et 
enfanteras un fils, et tu lui donneras le nom 
de Jesus. 11 sera grand et on l' appellera Fils 
du Tres-Haut.Le Seigneur lui donnera le trone 
de David son ;il regnera sur la maison de 
Jacob a jamais, et son regne n'aura point de 
fin". 
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Une salutation inattendue, une annonce surprenante 
viennent d'atteindre celIe en qui "l'attente des si@cles 
atteint son expression la plus pure". C'est l'annonce du 
salut sur Ie point de se realiser. 

"Co:mrrlent cela se fera-t-il, t:)uisque je ne con­
nais point d'hornme?" 

Aucun doute n'affleure, ni meme aucune surprise. Une 
question cependant, chargee d'une infinie confiance dans 
les voies de son Seianeur, annonce deja la reponse positi­
ve. 

"L'Esprit-Saint viendra sur toi, et la puis­
sance du Tres-Haut te prendra sous ton ombre; 
c'est pourquoi l'enfant sera saint et sera aE 
pele Fils de Dieu". 

Le Verbe se fera chair par la t:)uissance du Pere et Ie 
vouloir de l'Esprit Saint. L'oeuvre de salut est oeuvre de 
la Trinite tout entiere. Les trois personnes y partici­
pent. C'est un don sans reserve; du coeur de Marie, la Tri 
nite fera son habitation. Le messaae s'assortit d'un qaae 
tangible, siane de l'infinie delic~tesse de l'amour- ~e 
Dieu : "Et voici qu'Elisabeth, ta parente .... car rien n' 
est impossible ~ Dieu". Marie dit alors: 

"Je suis la servante du seianeur,qu ' il me soit 
fait selon ta parole!" . 

A l' acqu iescement de la Trinite vient de faire echo 
Ie OUI de l'humanite a sa plus haute puissance. Une femme, 
depuis toujours presente a la realite de Dieu, vient de 
reconnaitre son passage. Elle vient d'accueillir son mes­
sage, en meme temps que de recevoir sa mission. Le oui, 
jailli du plQs protond de son etre, scelle l'alliance. 
Elle sera l'instrument par lequel Ie salut touchera les 
hornmes. Elle sera celIe par qui la Lumiere resplendira. En 
elle s'unissent l'initiative de Dieu et l'accueil humain 
par lesquels se realisel'Incarnation. Dans sa reponse se 
conjuguent l'o£frande de sa personne humaine et la fQi de 
son existence, 

Son oui est une reponse de foi. Elle est appelee,Elle 
se doit de repondre. C'est un oui total ~ son Seigneur. C' 
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est la remise d'elle-meme entre les mains de son Dieu. 
C'est l'~cceptation de sa vocation d~nt Ie passage des an­
nees preciser?l. la portee et les consequences. L'unite se 
realise entre 1a personne qu'e11e est et 1a mission qu'el­
1e rec;;oit. L'unicite de 1a personne et la participation a 
1a mission, l' "etre" et l' "agir" sont a tout jamais reunis. 

Son oui est une reponse d'amour. Touchee par ~'Amour 
qui sedonne, e11e devient amour qui rec;;oit et qui trans­
met 1a Vie au Monde. En e11e s'opere l'union de Dieu qui 
sauve et de l'humanite sauvee. La mission qu'e11e rec;;oit. 
l'associe a l'histoire du salut du monde. Marie devient 1e 
trait d'union entre ciel et terre, 1e lieu terrestre oQ 1a 
source de vie vient de jai11ir et d 'ou e11e cou1era a f10ts 
sur l'humanite, car en Marie aucune resistance ne lui bar­
re 1a route. E1le est disponibi1ite tota1e. El1e est 1a 
servante du Seigneur. I1 lui sera fait se10n sa parole. 

La Nativite mimifeste visib1ement Ie salut apporte aux 
hommes. El1e ec1aire aussi 1e chemin qui conduit au Golgo­
tha, l'opposition du monde, 1e rejet des "etab1is". "I1 n' 
y avait pas de place pour eux a l'hote11erie." L'Incarna,,­
tion est 1e premier mouvement de 1a Redemption. Pour Marie 
1a joie de 1a maternite se double deja de l'interroaation 
si1encieuse, de 1a meditation des signes et "souvenirs"qui 
accompagnent l'evenement. L'accuei1 du Fils deja la prepa~ 
re a une maternite plus large. Le Fiat premier prend corps 
lui aussi, et rec;;oit ses traits distinctifs de Celui au ser 
vice duque1 il s'est mis. Le salut vient d'etre porte au 
monde. Initiative de Dieu, reve1ee dans Ie secret d'un dia 
logue, manifestee dans l'apparence banale d'un evenement 
quotidien, elle imprime a qUi l'accueille Ie silence de l' 
adoration,l'acquiescement a sa voie et l'effacement devant 
son oeuvre. 

* * 

Comprends-tu pourquoi ]I~arie t' est proposee cornme "mo­
dele de notre collaboration a sa mission" (P.G.8)? Perc;;ois 
tu dans l'initiative de Dieu et dans l' a.ccueil de :Marie 
les traits distin.ctifs de tout envoi et de tout depart en 
mission? Dans l'I.ncarnation, qui imprime a l'histoire de 
l'humanite Ie cours de sa veritable destinee, apparait en 
Marie Ie prototype de la reponse et de 1a participation hu 
maines. 

Elle ne prend pas 1es devants. Sa vie, faite de fide­
lite au quotidien, est integralement placee sous Ie regard 
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de son Seicrneur. La priere irradie son existence, elle y 
prepare et y maintient les dispositions d'o.uverture, d'ac.,.. 
cueil et de disponibilite. Plus, elle est relation privile 
giee qui eclaire toutes choses et qui donne ~ la banalit§ 
des apparences leur poids d'eternite. Regarde-la! 

Le Seigneur frappe a ta porte. Invitation discrete, 
"brise , appel sans equivoque, qu'importe la for­
me! C'est au "fiat" que tu es convii"L C'est au don de ta 
personne que tu es invite. C'est au salut de l'humani­
te que tu es associe. Ta vie est eprouvee. C'est a l'enga~ 
gement que le Seigneur t' . 11 attend une pa.!:. 
ticipation totale a sa mission.Il sollicite une adhe­
sion plus de toute ton existence. L'Arnour appelle 
l'amour. 11 integre,il n'exclut pas. 11 est la voie qui 
conduit a la Vie, Ie fondement sur qui se batit Ie Royaume., 

Ne cherche pas A deviner ~ quoi cela te conduira, les 
exigences que ton oui entrainera. Vois t.~,arie. C'est d'el,", 
Ie que tu apprendras la reponse que le Seigneur attend, la 

t'associera, toi auisi, I la mission de son 
ne parle que pour dire et pour s'humilier 

en de son Dieu. "Je suis servante du Seigneur~ 
C' l'accueil d'une initiative divine. La consequence en 
decoule, "qu'il me soit fait selon ta parole".C ' est le Qui 
universel qui se precisera et se realisera dans l'adhesion 
a la Personne et a la mission de son Fils. C'est la remise 
de soi, decisive, au travers de laquelle l'amour de Dieu 
penetrera pour illuminer le monde et toucher le coeur des 
hommes. 

Elle le sent, elle le sait et la jOie eclate.C'est l' 
action de qrace. "~on ame exalte le Seiqneur et man 
tressaille,de joie en Dieu man Sauveur,'parce qu'il a 
les veux sur son humble servante." Le salut se realise 

, est a l'oeuvre. Son Peuple a trouve gr&ce, il 
s'achemine vers son Seiqneur. Action de arace, car "sa mi".. 
sericorde s'etend dlaqe~en sur ceux qui le crai~nentr 
saint est son nom", 

Et lorsqu'arrive Ie moment de faire don de ta 
ne, au Fils pour le suivre, au Pere pour le servir 
se-toi ~ elle. Confie cette pauvre offrande de tQi~meme a 
sa protection. Pose dans ses mains cette volonte de commu 
nier ~ la Volante qui anime et attire a elle Ie peuple 
tout entier. Recommande ~ sa vigilance Ie pas decisif qui 
t 1 est demand§. Alors, sur et fort de son appui,livre-toi, 
humblement et joyeusement, I ce qu'Il te demandera. 
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L'AUTRE COTE DES CHaSES 

Bergers et mages s'etaient succedes, temoignant de l' 
autre face de l'evenement. Sous l'impulsion de la revela­
tion re~ue, ils avaient reconnu dans l'Enfant de la cr~che 
le sauveur, le Christ Seigneur. Leurs presents, l'hommage 
de leur foi, le don de leur joie, avaient laisse dans 
"l'emerveillement" tous ceux les entendaient. Simeon, 
sous la motion de l'Esprit, sera plus precis encore: "mes 
yeux ont vu le salut que tu as prepare ~ la face de tous 
les peuples". Anne parlera de l'enfant 2 tous ceux qui at­
tendent la delivrance de Jerusalem. Les humbles, les hom­
mes de Dieu voient et croient. Et, en depit de leur diver­
site d'etats, de cultures, d'aaes, ••. affleurel'unique es 
sentiel sur quoi concordent leurs dires, sur quoi converge 
leur foi. Cet enfant rassemblera l'humanite. 

Emerveillement, louange, le coeur de ces premiers te­
moins deborde de joie et de reconnaissance. "Quant a tla­
rie, elle conservait avec soin tous ces souvenirs et les 
meditait dans son coeur!" Ces paroles, qu'elle entend, 
prolongent et confirment la premi~re annonce re~ue dans le 
secret du coeur. Devant les merveilles de Dieu,le coeur se 
tait, il contemple. Dans cet enfant aui grandit, se rev~ 
lent la mesure et la manii:~re de Dieu? .~!ystere insondable 
d'un Amour createur et redempteur qui, dans la proximite 
quotidienne de sa presence,livre a Marie le chernin de Dieu. 

La meditation dans son coeur des "souvenirs"et la con 
templation de son enfant murissent une connaissance du SeT 
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gneur pourtant deja yive. La m~me attention, le meme res­
pect, cueillent au :1;11 des jours les signes de sa presen­
ce. Enfant de sa chair et pourtant Autre, l'attqchement a 
Jesus prepare a l'union plus profonde. Son premier fiat se 
repete, c'est l'orientation de toute sa vie qu'il modele. 

"Signe en butte a la contradiction", la voie du Fils 
devient celle de sa mere. L'union n'entraine-t-elle pas le 
partage? Simeon n'a-t-il pas prophetise : "Et toi-meme, un 
glaive te transpercera l' arne"? BientOt ce sera la fuite sur 
les routes qui conduisent vers la proche .Deja point 
le conflit entre le Christ et le mal. se profile l'om 
bre de la croix qui, a la suite de son fils, sera le lot 
de Marie et de tous ceux qui se donnent a Dieu pour le ser 
vice du Royaume. Et dans son coeur, ou chaque nouvel evene 
ment laisse son empreinte, se forgent l'union au mystere 
de son Fils, la conformite a son existence. 

Chaque parole, chaque geste, chaque fait livrent, a 
la lumiere de cet Enfant, IJautre cote des choses. Ce qui 
se voit n'est qu'une infime partie de ce qui se joue. "Au 
coeur qui medite, a l'fune qui prie, la realite du quoti­
dien ouvre son au-dela. La dimension reduite des choses ac 
quiert sa veritable perspective. Un regard interieur pal~ 
lie aux deficiences d'une vue exterieure touiours courte. 
Une oreille attentive capte la resonnance nouvelle qui re­
tentit au fond du coeur en le vidant. Une realite neuve se 
manifeste dans les mille riens de la vie journaliere, dans 
les taches les plus ordinaires, les rencontres les plus ba 
nales. 

Mais cette realite se devoile en formant et confor~ 

mant l'e:tre qui la recoit. "Ne saviez-vous pas que je me 
dois aux af.faires de mon Pere?" Apres trois journees de re 
cherche anxieuse, Marie yient de recevoir de son Fils cet= 
te lecon. Une reponse qui fait mal; une reponse qui, pour­
tant, devra etre assimilee pou~ devenir la cle de lecture 
et d interpretation de toutes choses. La priorite est clai 
rement signifiee: se devoir d'abord aux affaires du Pere: 
Sans doute Marie le sait"';elle depuis toujours, mais el.,.. 
le vient d J apprendre que le service du pere peut passer pal;" 
la peine infligee aux parents les plus proches, "Mais eux 
ne comprirent pas ... sur le moment ... lii parole qu'il yenait 
de leur dire. II redescendit alors avec eux et revint a Na 
zareth. Et sa mere gardait fidelement tous ces souvenirs 
en son coeur." 11 faut du temps pour comprendre. 

C'est toujours dans la meditation silencieuse de l'e­
venement et dans la contemplation de Jesus que se 
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se l'assimilation du nouveau pas que Ie Seigneur demande. 
Marie s'est ouverte slins reserve aux paroles de l'ange. 
les-ci deviennent maintenant - chaque evenement y contri­
bue - l'orientation de son existence. La meme fidelite pre 
vaut a chaque instant. Elle "conserve avec soin", elle"gar 
de fidf'Hement" tous ces souvenirs dans son coeur. Le ouI 
premier, l'of~rande d'elle-meme y gagnent leur configura~ 
tion ultime. La peine qu'elle eprouve n'est-elle pas deja 
signe et union avec les souffrances qu'endurera Jesus? Le 
chemin de Dieu est la voie du rachat. Empruntee en premier 

Ie Fils, il associe la m!re. Les pas de Marie suivent 
traces des pas de son Fils. Avec lui,elle di§Couvre,le!! 

tement Ie vrai visage des choses qu'eclaire la de 
Dieu. 

Et quand arrive Ie moment des adieux, ou Jesus quitte 
la Galil~e pour Ie Jourdain, Marie acquiesce une nouvelle 
fois a la volonte du pere. Son Fils, elle l'offre pour la 
mission qu'II lui destine. Sa reponse demeure invariable; 
de foi dans l'oeuvre de salut qu'il , d'amour en la 
misericorde qu'il accorde a son . Une fois de plus, 
elle s'efface,meditant dans son coeur Ie cours des choses, 
fidele a l'Esprit qui la conduit. La vie reprend; absor­
bee par les mille taches et rencontres qui en forment Ie 
tissu, libre pour y decouvrir sans cesse Ie fil de l'amour 
sauveur. Marie continue et demeure la precieuse auxiliaire 
du vouloir divino 

* * 

Jour apres jour se concretise dans ta vie l'appel du 
Seigneur. Famille, travail, cite,.,.tous les espaces 
mant ta presence t'of~rent en meme temps l'unique occasion 
de communier a la realite qu'ils livrent. Ils exiaent de 
ta part I' insertion profonde et 11 apprentissage toujours r~ 
nouvele de la liberte. Ils demandent que ton regard se pu~ 
rifie, que ton oreille percoive a travers bruits et fracas 
Ie fri§missement de la qrace qui t.ravaille. Car 11 y va de 
l'adhesion de ton coeur a cette volonte de Dieu se reali­
sant dans Ie concret, au fil des jours. Aupres de qui fe­
rais-tu meilleur apprentisaage qu'aupres de celIe qui fut 
presente? De celIe qui t'entraine sur la route, conservant 
et meditant les evenements en presence de la Personne de J~ 
sus? 

Le pole de ta vie, son unite de mesure est la person~ 
ne de Jesus-Christ. Qui done saurait mieux t'introduire a 
cette connaissance profonde, si ce n'est sa mere~ A qui 
mieux qu'a elle confierais-tu tea pauvres efforts pour cor 
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respondre et po"ur repondre a ce qui t'est demande? L'atta­
chement Que tu manifestes a son Fils est passe au crible 
de la fidelite journaliere. C'est a une union plus profon~ 
de, a une conformite plus grande qu'il invite. Prends exe~ 
ple et contemple en .1'1ar ie la voie qu J il te desire voir s·uI 
vre. 

Voie de la reponse parfaite qui mene aux affaires dur 
Pere, qui conduit ~ la seule reponse qu'il desire, qui ex­
pose au choix decisif qu'il attend. Voie de la collabora~ 
tion veritable qui adhere en s'effacant. Voie de la fide 
lite croissante a la realite qui perce sous l'appa:r:encedei 
choses quotidiennes. 
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UNE VIE APOSTOLICUE 

II s'aqit, tu Ie sens bien,d'un long cheminement dont 
tu n'es pas Ie maitre. Ta route, bien que plus familiere, 
accroche toujours pas mal d' La coriacite des 
choses se double et reflete resistances interieu 

, 	 res. La lumiere, gui illumine Ie but, verse sur la route 
qui y mene, un seul et meme eclat.L'appel du Christ a etre 
son disciple est aussi invitation a suivre sa voie. C'est 
a un choix radical que tu es . Pourtant, a l'attira~ 
ce QUe tu sens se melent bien souvent aversion et repuqnan 
ceo -La voie d'acces ne se gravit paS a force de volont~,cT 
est par la priere et la contemplation qu'il se laisse ap­
p;rocher. 

Confronte au choix decisif, c'est des dispositions de 
ton coeur qu'il te faut d'abord t'assurer. Dans une medita 
tion qu'il te propose a cet effet, saint t'invite K 
t'adresser a Notre-Dame, a son Fils, , leur deman­
dan~ la qrace d'etre recu "dans la spiri ­
tuelle et non moins dans la pauvrete si la divi­
ne J.<ajeste doit en etre servle et veut bien me choisir et 
me recevoir; en endurant humiliations et injustices, a.fin 
de l'imiter par la davantage, pourvu que je puisse les en­
durer sans.qu'il y ait peche de personne, ni deplaisir de 
sa divine J'.1ajeste". (Ex. 147). II s' d'une grace a re­
cevoir, seule ta liberte peut t'y disposer. 

Devant une option aussi radicale, il est presque ins­
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tinctif de te tourner vers celIe qui est !lIe modele de no­
tre collaboration I sa mission!l et de te confier !len son 
intercession pour realiser notre voca,tion'~ (P.G.2). De la 
cbntempler etde la prier. En face de cette invitation qui 
te demande d' etre pauyre, vois J.1arie. Au moment de larguer 
les amarres qui te retiennent aux rivaqes connus, adresse­
lui l'humble -supplication de vaincre n()euds et resistances 
qui s'opposent Ata liberte. 

Un seul oui - que ne suit aucune retractation - se de 
veloppe et s'amplifle a travers les evenements qui l'accor 
dent a la volonte et I la maniAre de Dieu.Les dfspositioni 
de son coeur, entretenues a longueur de r assurent la 
conformite de sa vie au travail de I' . Elle ne s'ap­
partient plus. Donnee, ce don d' se modele dans u 
ne participation a l'oeuvre de son Fils. Ouverte a la Paro 
le,-elle l'est aussi a l'action de . Chaque evene= 
ment, qui marque son coeur, creuse en un vide plus 
~rand, une ecoute plus profonde. Sa d'accueil en 
sort augmentee jusqu'a atteindre la mesure illimitee, qui 
est celIe de son enfant. Tout en elle est devenu lui.C'est 
la desappropriation totale pour ne fa ire place qu'au seul 
amour qui compte et qui inclut toute l'humanite. C'est la 
route sur laquelle il avance, Ie premier. 

Pour consentir a la lutte represente cette option 
fondamentale pour la vie, pour Christ, pour t'ouyrir a 
la mission qu' il te destine, I' aide de sa mere .Avec 
elle, adresse-toi a son Fils, Ce n est pas toi qui te feras 
pauvre, c'est lui qui te faconnera. Dans les pas succes­
sifs qui ouvrent en toi les derniers retranchements, ap­
prends d'elle a contempler son Fils et a marcher comme lui 
en monde. 

Laisse-toi interpeller personnellement par cette 
Ie que te communique son Fils et/ a l'ecoute de sa mAre, 

s a accueillir Ie ROyaume qu'il fonde. Ecoute-la te 
"Faites ce qu'il vous dira", Et comme jadis a Cana, 

compte sur son intervention, ' 

Soumets-toi a l'Esprit qui travaille, qui transforme 
et prepare en toi Ie terrain capable de recevoir sa 
C'est a l'engag'ement permanent qu'il invite, au don 
tif, en reponse a son appel. Au oui de la consecration 
ta vie. A l'acquiescement sans limites pour etre enfoui 
dans la pate et servir 110ft Sa main te guidera. C'est une 
adhesion plus libre et plus consciente qu 'iI sollici te a la 
voie dans laquelle il s'est manifeste I toi. 
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Des annees se sont ecoulees Ie jour au par ha­
sard - mais etait-ce un hasard? - sa presence t'est deve­
nue concrete, II t'entrainait sur une des voies norn­
breuses qu'ont frayees dans son tant de temoins de 
son amour, Pour toi, ce fut la voie ignatienne. C'est la 
qu'il t'attendait. C'est par elle qu'il desirait ta parti­
cipation. En elle se rejoignaient ta vocation et ta mis­
sion. Tu t'etais trouve sur cette route avec d'autres et 
ensemble nous avions chemine. Ensemble nous avions decou­
vert ce ".ode de vie chretienne h qui devait "nous aider A 
nous donner toujours plus genereusement A Dieu, en aimant 
et servant tous les hornrnes dans Ie monde d'aujourd'hui"(P. 
G.1). Ensemble, nous cherchions, nous essayions de vivre 
honnetement ce qu'implique la Cornrnunaute de Vie Chretien­
ne. Mais voila qu'a me sure que proqressait la route, appa­
raissait avec plus et plus de force la "perle precieuse" 
pour laquelle il vaut de tout quitter. 

Face A cet appel devenu evident, se pose l'acte de 
ton engagement definitif, au se confondent pour toi la re­
mise inconditionnelle de ta per sonne au Seigneur, l'admis­
sion dans cette cornrnunaute d~terminee qU'est la Cornrnunaute 
de Vie Chretienne et l'engagement A son mode de vie speci­
fique. A la fois terme d'une recherche humble et passion­
nee et envoi en mission a travers toutes les situations de 
ta vie de laic. 

S'etonnera-t-on qu'une telle election ait ete placee, 
des ses origines, sous la protection de Notre-Dame? Recon­
naissant dans son fiat Ie modele de notre collaboration A 
sa mission. Ayant acquiesce A la grace, elle s'y conforma 
en toutes choses et coopera au salut de l'humanite. Le don 
de Dieu accueilli, fructifie, et rejoint les autres. C'est 
A une contemplation de foi que nous sommes invites afin que 
s'impriment en nous et dans notre mission les traits dis­
tinctifs de son exemple. Afin de cornrnunier avec elle A I' 
oeuvre de son Fils. 

La vie apostolique de Marie est riche d' enseignements. 
C'est en la regardant que tu comprends peu A peu ce qui t' 
est demande. La mission, elle la re~oit de Dieu.Elle ne la 
prend pas. Elle la re~oit Ie moment venu, au temps fixe 
par Dieu. Sa vie entiere est ordonnee a ce que Ie Seigneur 
demande: elle attend dans la patience, elle accomplit dans 
la fidelite, elle s'efface devant l'oeuvre de salut qu'el­
Ie sert. Sa mission, elle l'assure dans Ie silence, dans u 
ne sereine tenacite, inseree dans la vie de son 
peuple, dans Ie contexte social et politique de son pays. 

Plus encore, en elle se realise en profondeur l'unite 
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d'une existence interieurement unie aDieu etexterieure­
ment consacree a son service. La mission lui est donnee 
dans le secret de son arne en priere; cette mission sera 
rendue feconde par l'oeuvre de l'E.sprit en elle, elle l' 
assurnera par la conception d'un enfant r par les taches et 
soucis de chaque jour, par une vie de travail semblable a 
celle de toutes les femmes de son entourage, dans un pays 
sous occupation etrangere.Le germe de la foi prend racine 
dans Ie concret de l'existence. Cornbien de fois ne sommes 
nous pas ecrases par I' activite exterieure et coupes de la 
source?Ou, au contraire,refuqies dans une "contemplation" 
tranquille qui ignore la promotion du message? Chez ~1arie 
rien de tel. Ouverte au vouloir divin et a 11action de l' 
Esprit, sa vie a tout instant capte l'inspiration divine 
et en rend l'echo dans les apres travaux de l'apotre,Elle 
est contemplation dans l'action et action dans la contem~ 
plation. ­

Son Fils ne viendra-t-il pas confirmer cette indis­
pensable unite? liMa mere et mes freres, ce sont ceux qui 
ecoutent la parole de Dieu et la mettent en pratique," E­
couter et mettre en pratique, 

Venue pour le voir, sa mere vient d'entendre aussi r
de la bouche merne de son enfant, le rappel de l'absolue 
priorite de Dieu: rna mere, mes freres, ce sont ceux qui 
ecoutent la parole de Dieu et la rnettent en pratique, El~ 
Ie recoit cette affirmation avec cette attitude toujours 
egale de l'acquiescement permanent. L 1exigence de la voca 

d Ttion apostolique fait passer au second plan les liens 
affection les plus leqitimes. Le resnect de la mission de 
son Fils met son empreinte sur sa propre vocation.Elle s' 
efface. 

Son service ne s'accompagne d'aucun succes apparent. 
La route est semee d'embfiches tendues a son enfant: incom 
prehension de sa parole, gens desireux de le supprimer.cT 

est deja Ie chemin de la croix. Pourtant, malgre les voies 
deconcertantes de Dieu, Marie demeure fidele dans sa re­
ponse, vouee au seul accomplissement de la tache qui lui 
fut confiee. Reponse de foi, reponse d'amour au don de la 
grace qui l'a saisie. "Je suis la servante du Seigneur, 
qu'il me soit fait selon ta parole!" 
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AU PIED DE LA CROIX 

L'heure etait venue ou Ie Fils de l'homme allqit etre 
qlo:tifH~. Elev1§ de terre, il attirerai t tous les hommes a 
lui. II l'avait annonc1§, mais aucun de ses disciples n'~­
vait imagine l'horreur de ce spectacle qu'ils ne pouvaient 
pas comprendre. Tout semblai t f ini. Pourtant c' eta.it pr1§­
cisement l'heure o~ se realisait Ie dessein de Dieu, Une 
croix dressee au-dessus d'un monde deliberement hostile y 
tenait enfouies ses racines de resurrection. Le grain de 
ble etait tombe en terre, il mourait,il porterait beaucoup 
de fruits. La passion du Christ venait d'ouvrir la vanne rd'ou s'echappait tel un fleuve impetueux la misericorde,l 
amour de Dieu pour tous les hommes. Ivl.ais comment compren,­
dre? Quel raisonnement humain pourrait percer Ie mystere 

s'accomplit? 

Trois longues heures durant, debout au pied de la 
croix, se tenait la mere de Jesus. Elle vient de retrouver 
son Fils. Pour l'ultime adieu. Trois annees la s1§parent du 
temps ou, descendant vers Ie Jourdain Jesus commence l'an 
nonce de la bonne Nouvelle. Trois au cours desquel~ 
les elle porte dans son coeur et dans sa solitude la mis­
sion de son enfant. Trois annees dont chaque jour qui pas­
se approfondit l'acquiescement aDieu, dont chaque pas l' 
unit davantage a. l' oeuvre de son Fils dans Ie silence et I' 
effacement. L'humble discretion de 1~arie est reponse au 
souffle de l'Esprit, lui decouvrant jour Jour, ou, 
quand et comment assumer sa vocation et sa mission. 
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Les evene~ents des jours derniers ont $uscite d~ns son 
coeur peine et preoccupation, L'eta,u de l~ j?l,lousieet de 
la cruaute h~a~nes se referme inexor?l,ble~ent SU):" son en­
fant. A la suite de son Fils, sa, route vient de debouche):" 
sur Ie meme Calvaire " Le sacrifice du Fils se consomme et 
entraine la communion de la m~re. 

Le Fils est la, dans la souff):"ance de l'aqonie. Pro~ 
che d'elle et pourtant combien loin! Pleinement abandonne 
a la volonte du P~re'l Ie Fi;Ls se livre. C' est Ie don total, 
Ie sacrifice de sa vie, l'expiation a -la plaee des pe~ 
cheurs. Le Fils paye jusqu'a la derniere goutte de son 
sanq. Le Fils meurt sous les yeux de sa mere. Presente et 
impuissante, Marie aceueille en son coeur l'adieu de la 
mort, la deehirure du dernier depart, Le glaive transperee 
l'&me, 

Un nouvel evenement - Ie plus douloureux ~ penetre ce 
coeur depositaire de tant de souvenirs. II ne s'y, ajoute 
pas, il les eclaire au feu brulant du sacrifice supreme. A 
sa lumiere, toute parole, tout geste, toute question ac­
quierent leur veritable sens, leur reelle dimension.Le mes 
sage de l'ange: "II sera grand et on l'appelera Fils du 
Tres Haut", la prophetie de Simeon : "lumi~re pour ecla,i", 
rer les nations et gloire de ton peuple Israel" livrent en 
cet instant la mesure de la grandeur et de la gloire.Elles 
sont attributs de l'amour.Ne sJetait-il pas deja explique 
a ce sujet? "II n'y a pas de plus grand amour que de don,... 
ner sa vie pour ceux qu'on aime". Les paroles de Jesus,con 
servees avec soin, ouvrent, a llombre de la croix, l'acces 
a leur profonde Signification. 

Cette derniere contemplation de son Fils cloue a lIar 
bre de la croix l'associe a la Passion. Elle est experien~ 
ce de la Passion. Indissolublement liee a la personne et a 
la mission de Jesus, elle partage un meme destin, reserve 
a ceux qui aiment. Marie laisse penetrer en elle'la souf~ 
france, la solitude, llepuisement du Dieu fait homme, pou):" 
devenir elle-meme souff):"ance, solitude et epuisement, ser­
vante de Dieu, L'amour est communion. Unie au Eils,dans I' 
abandon total a la volonte du Pere, Marie offre a Dieu son 
ultime acquiescement. 

Est-ce la fin de sa mission? Non. Debout au pied de la 
croix, Marie recoit de la bouche du Christ mou):"ant Ie leqs 
precieux qui l'associe a tout jamais a la mission univer ... 
selle: "Femme, voici ton fils". Elle devient, ill. titrenbu­
veau, ce qu' elle est depuis I' Annonciation. Mere ge,':tlI~u 
Ie Fils, la voici mere de tous les fils de Sa,li\a:te;r"" 
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nite s' aux dimensions du des rqchetes. Un 
lien nouveau l'unit aux "siens". En cette heure, ou s'achA 
ve la vie terrestre de son Fils Jesus Marie devient figu~ 
re lumineuse et modAle tres pur de I' naissante : el 
Ie l'incarne et lq porte a la fois. d'elle la douleur 
qui sur soi-meme~ Le sacrifice du Fils l'unit aux 
freres il etablit autour d'elle la communaute des rache­
tes, la fait leur mere, la porte a en prendre soin et a 
veiller sur eux. 

"Fils, voici ta mAre". Voici celIe que je te donne.El 
Ie sera ta mAre. Avec elle, tu a venir a mQi7 
car c'est moi-meme qui te conduis elle, pour que tu me 
connaisses davantage. Tu confieras ta route a sa tendresse 
maternelle, elle guidera tes pas afin chacun d'eux re­
ponde a mon attente. Tu apprendras d'ce gu' est I' amour 
qui acquiesce, qui sert, qui rassemble autour de moi tous 
les enfants pour retourner ensemble a la maison 
du pere. A son contact / tu apprecieras rna lumiAre rla trans­
parence de la Vie. Tu partageras sa souffrance qui est la 
mienne et tu seras uni a la redemption du monde. Tu veux 
col1aborer a cette redemption" Vois en elle Ie modAle de la 
collaboration que souhaite. 

La route te conduit aux Golgotha d'aujourd'hui ou je 
continue d'avoir faim, d'avoir 50if, d'etre un etranger, 
un prisonnier ... Torture, insulte, exploite, interdit, dro 
gue,fuSille, pendu .•. Visages humains par les 
coups assenes ..• Masques grimagants sous l'effet du peche . 
•• Foules Qui se meurent ... Foules muselees qui 
etouffent. •. Peuples -desunis-qui se dechirent .••. creation 
enchainee qui me tient prisonnier, crucifie. 

C'est la, a rna suite, sur les routes du monde Que j' 
attends ton amour qu'il acquiesce, qu'il serve -et ras 
~emble mes freres . Acceptant Ie combat, t'enfon= 
9ant dans la jungle , comme seule arme, l'amour. Pret 
a etre brise pour que regne arrive, que la volonte du 
PAre soit faite sur la terre comme au ciel. Souviens-toi, 
c'est d'un don total qu'il s'agit. Puise dans la coopera­
tion de celIe que je vous laisse, 1 I inspiration pour te don 
ner totalement a Dieu en union avec elle. En les 
desseins de Dieu, elle devint votre mere et la de tous 
les hommes. Tout homme que tu rencontreras est mon frere, 
il est aussi son fils. 
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DANS LA LUMIERE DU MATIN DE PAQUES 

Hier encore, tu te trouvais pres du tombeau, dans la 
peine, dans les pleurs, 0 Marie. Douloureuse, mais pas de­
sesperee. Les voies de Dieu, pour deconcertantes qu'elles 
soient, restent les voies de Dieu. Nul doute, nulle amertu 
me n'habitent ton coeur. L'incomprehension devant l'appa= 
rente defaite brule et se consume au feu du sacrifice qu' 
en union avec ton Fils, tu adresses au pere. Avec lui tu 
repetes: "Pere que ce ne soit pas rna volonte qui se fasse, 
mais la tienne!" 

Mais que se passe-t-il en cette aube nouvelle?De quel 
le annonce liberatrice ce fremissement printanier est-iT 
porteur? Quel est ce souffle nouveau qui envahit le monde? 
Cette lumiere eblouissante refoulant les tenebres? 

o Vierge Mere toujours presente, qui jamais ne trans­
gressas la voie de ton seigneur; 0 toi que la fide lite sut 
conformer a tous les mouvements de l'Espritia toi ce matin 
lumineux apporte sa reponse. Joie indicible, paix profonde 
qui depassent toute question. Certitude de la Presence: c' 
est lui, le Seigneur ressuscite. Premiere associee au des­
sein de Dieu, temoin privilegie du long enfouissement, tu 
viens de reconna!tre l'heure de la victoire. Tu viens' de 
L'apercevoir. 
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Te precedant, il indique la voie a suivre: Ie royau­
me est a construire, Ie message est a proclamer, les fre­
res sont a rassembler. La Vie a vaincu la mort. L'Esprit 
souffle, il anime les etres et les choses. Tu saisqu'ilne 
se laisse pas saisir, il entraine ... vers la voie a sui­
vre. comblee de des l'origine, premiere a percevoir 
la lumiere de la Resurrection et a recevoir la supreme con 
solation. 

Tout a l'heure, Marie de Magdala viendra confirmer I' 
avoir vu. II l'a appelee par son nom et l'a envoyee vers 
les freres. Les pelerins d'Emmalis l'ont reconnu a la frac­
tion du pain. Les freres reunis l'ont recu. "Paix soit a 
vous!" De toutes parts, la nouvelle se propage. II est 
suscite. II est apparu. lIs l'ont reconnu. Toi, Marie, 
Ie sais deja. Tu te hates vers eux, comme en son temps au­
pres d'Elisabeth, pour partager leur joie.Tu resteras avec 
eux, au milieu d'eux, lien visible de l'unite forgee par 
ton Fils. La communaute des freres est nee. 

En te regardant, Marie, en ce matin de Paques,quel e­
xemple tu nous donnes sur la maniere de vivre cettevienou 
velIe. Conduite par l'Esprit, toute vie se dilate. L'homme 
nouveau surgit, Ie monde nouveau voit la lumiere. En tOi, 
ils contemplent la creature nouvelle. En toi, ils 
vent les dons que l'Esprit consent a ceux qui se 
guider par lui: paix, joie, unite, amour fraternel, esprit 
apostolique ... A toi, ils confient cette source de vie qu' 
ils sentent en eux. 

* * 

La paix soit avec vous! Salutation et cadeau du Sei­
gneur ressuscite. Une paix que Ie monde ne sait donner.Pro 
fonde et simple. Une paix qui est la marque de l'etre unT 
a Dieu. Don et signe. Don de l'Esprit qui se communique,de 
l'amour qui se donne. Signe, parce qu'echo de cette profon 
de existence avec Ie Christ ressuscite. Paix qui reste,non 
seulement dans une priere recueillie, mais au coeurmemede 
ton existence, rythmee par ses obligations, bousculee par 
les evenements. A longueur de jours, tu te trouves sollici 
te par les choix a faire. Aucun domaine de ta vie n'en est 

. Ta decision se prend-elle en accord avec cette 
presence de Dieu en toi, ton comportement consonne-t-il 
aux choix de Jesus Christ, la paix demeure. Elle t'indique 
que la voie que tu suis est la bonne. 

Joie calme qui rechauffe Ie coeur, don de la presence 

32 ­



et de la rencontre quand etres et choses livrent celui qui· 
les habitent. Joie-toujours renouvelee a chaque passage 
du Seigneur. Quand Dieu se revele dans les choses et qu'il 
t'est donne de Ie servir avec amour. Joie virile et profon 
de. Les difficu1tes de 1a vie subsistent, les epreuves ja~ 
lonnent ton chemin, tu connais les attaques, les coups. Tu 
t'exposes a vivre souvent dans des circonstances perilleu­
ses. Tu te sais aussi expose a toutes les tentations, aux 

infide1ites.Mais tu sais par dessus tout que tu te 
trouves dans la main de Dieu et que rien ne t'arrivera qu' 
il ne permette. Tranquille conffance que vient combler u­
ne joie qui ne trompe pas. 

Unite de vie, qui ne resulte pas de ton effort person 
nel, mais qui est don de l'Esprit a , telle Marie, medI 
te dans son coeur et met son coeur a 'ouvrage.Unite:fruit 
de la liberation qu' Ie Christ dans la conquetede 
que coeur et dans la moisson de toute l'humanite.Le 
ressuscite rentre chez lui, chassant l'etranger, retab1is 
sant I' uni te premiere. Que de foi s n' eprouves-tu encore les 
tensions et t.trai1lements entre I' exigEmce interieure et 1a 
diffusion du message. L'unite est don de Dieu a. veut 
en toutes choses ce qu'll veut. 

Libere de ses divisions, des ruptures, de 1a haine,l' 
amour fraternel vient de renaitre. L'autre est un frere.Le 
meme Esprit travaille en chacun. La nouvelle maniere de vi 
vre entraine une nouvelle maniere de voir. Les conflits 
demeurent, les tensions persistent? 11sne sont subis 
dans l'hosti1ite qui cloisonne, mais approches et resolus 
dans l'amour entre fils d'un meme Pere. Ton univers etait 
divise? reparti en categories? Les barrieres ont ete abat­
tues, les frontieres abo1ies. Les autres sont tes freres, 
ils te comblent de leur richesse et attendent Ie don uni­
que de ta personne. Service occasionnel, entraide recipro­
que, cheminement commun, l'amour fraternel emprunte tous 
les chemins qui conduisent a Son foyer. 

Esprit apostolique. Va et annonce ames freres. Va et 
proc1ame Ie message. Allez donc, de toutes les nations 
tes des disciples. Le royaume marit, la moisson est abon­
dante. La lumiere de Paques rayonne,elle communique sa fo£ 
ce convaincante pourvu que tu consentes a rester disponi­
ble dans Ie creux de sa main, insere dans son Corps mysti­
que qui re9ut 1e mandat. Le Seigneur vous precede sur les 
routes de Galilee ... 

* * 
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"Chacun de nos groupes est une communaute dans Ie 
Christ, une cellule du Corps mystique, dont les membres 
sont lies entre eux par Ie meme engagement, Ia meme manie­
re de vivre et l'amour filial envers la Vierge Marie". (P. 
G.6). C'est vers elle que, spontanement,tu regardes pour 
lui demander de vivre cet engagement dans la fidelite a I' 
Esprit.Qu'il puisse continuer ce qu'il a commence,nous 
formant de plus en plus aux exigences du Royaume, a la 
te du Christ, vers Ie Pere, dans la communion de son Egli­
se. 
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LA COl-WmNAUTE DES FRERES 

Avec eux,tu te trouves dans la chambre haute oil "tous 
d'un meme coeur etaient assiqus a la priere".C'est eux que 
l'Esprit viendra revetir bientot de la force d'en haut. C' 
est eux qu'il enverra pour faire de toutes les nations des 
disciples. Toi, Marie, l'Esprit t'a saisie voila bien lon~ 
temps, jusqu' a faire de ta la seule histoire de son tra 
vail, Ie modele parfait de collaboration humaine. 

Tu te trouves la, parmi eux, signe lumineux de la mis 
sion qui les attend. Le Fils ressuscite demeure,lmi aussi:­
11 est present dans ce corps mystique qu'il construit. C' 
est a la communaute des freres, guidee par son Esprit, qu' 
il confie la tache de le rendre present dans le coeur des 
hommes, de Ie reconnaitre dans le deroulement de l'histoi­
re, de le trouver dans les situations humaines. L'Eglise, 
qu'il est venu fonder, est une communaute d'hommes et de 
femmes appeles par lui, pour vivre avec lui, selon la voca 
tion personnelle donnee a chacun, et pour etre envoyes dans 
le monde pour travailler au royaume: Une communaute de fre 
res ouverte a l'action de l'Esprit, qui seme le ferment de 
la resurrection. 

Cette Eglise, Marie, tu l'incarnes. Tu lui fus lais­
see pour qu'elle apprenne a ton ecole, a etre la servante 
de Dieu. Pour qu'elle soit, a ton exemple, accueil et ac­
ceptation de toute initiative divine. Pour qu'elle medite 
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en son coeur les signes de la Presence et le tienne enfoui 
dans la terre des hommes tout au long des siecles. 

Doi t-elle s' interroger sur sa mission, sur les. taches 
particulieres qu' appelle chaque epoque, elle trouve dans la 
trame de ta vie, les elements et attitudes de sa reponse. 
Mere a ta suite, portant le Christ au monde, elle medite 
ton chemin: de l'Incarnation a la Redemption par la croix, 
de la resurrection a la naissance de la jeune Eglise. Un 
chemin qui le revele et manifeste aux hommes la force de 
son amour. Un chemin, Marie, ou tu le suis, ou tu partages 
son destin. 

Comme toi, comblee de la grace de salut qui, a tra­
vers cette communaute de freres, veut atteindre tous les 
hommes. Signe visible, manifestant au monde le dessein du 
Pere pour le salut de tous, l'appel du Christ a le suivre. 
Communaute unie par l'Esprit "dans la communion et le ser­
vice", ou donc reconnait-elle plus clairement la significa 
tion et dimension profondes de la communion et du service; 
si ce n'est en toi, Marie? 

Quel temoignage plus credible que le tien? Quel meil­
leur exemple pourrait inspirer son cheminement et lui im­
primer le style et la maniere qui plaisent aDieu? Maniere 
d'etre et de servir qui est fruit de l'Esprit, ideal lumi­
neux d'humilite et de pauvrete. 

Ouverte a la grace de son Seigneur, cheminant a tra­
vers les ages et a travers l'espace, exposee tour a tour 
aux secousses, au temps calme, aux persecutions. Quelle in 
vitation permanente a se laisser deposseder de sa volonte 
propre, de tout amour egocentrique pour se conformer et s' 
unir de plus en plus au Fils de l'homme et devenir instru­
ment docile entre ses mains. D'avoir au coeur un tel souci 
des hommes, qui trouve l'elan apostolique rejoignant toute 
presence et activite humaines. 

Mais tu es aussi, Marie, celle qui protege l' Eglise de 
ton Fils, tout au long de son chemin. Tu sais qu'elle ne 
peut etre qu 'un signe de contradiction parmi les peuples de 
la terre. Qu'elle ne peut que partager le destin de ton 
Fils. Comme lui, vivre sur terre et pourtant n'y posseder 
aucune demeure. Voir la foule accourir et la voir se deta­
cher. Etre objet de mepris et meme de haine. 

Tu sais que son chemin est rude. Que son Seigneur la 
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faqonne par mille epreuves, afin que transparaisse de plus 
plus son vrai visage et qu'il reflete de mieux en mieux 

sa vraie nature.Mais tu vois aussi ce qui, dans ce corps 
en croissance, souffre et participe a la Passion du Fils, 
en voie de resurrection. Invisible, mais , tu I' 
accompagnes.Avec la meme efficience et Ie meme effacement. 

Tu vois Ie corps entier, tu vois chacun des membres. 
Une communaute nee du sacrifice supreme de ton Fils, depo­
sitaire de sa grace de salut. Une realite sublime,mais com 
bien pauvrement refletee par l'ensemble de ses membres, II 
mitee par leur incroyable faiblesse humaine. Et cependant~ 
porteuse de I' alliance nouvelle, marquee de la predilection 
divine, "baptisee dans l'Esprit Saint". Aimee de ton divin 
Fils au pOint de s'etre eternellement lie a cette faibles­
se humaine pour la sauver et l'entralner dans Ie sillon de 
sa victoire. 

En contemplant ton Fils, uni a cette Eglise, nous me­
surons - 0 combien - l'etendue de notre misere, l'insuffi­
sance de notre reponse. Nous comprenons mieux encore pour­
quoi, en une heure grave et dense, tu nous fus nommee et 
donnee comme mere.Afin que,mettant nos pas dans les tiens, 
nous apprenions a vivre et a servir comme des fils. 

Notre faute la plus et la plus habituelle ne 
rait-elle pas de manquer 'amour? Si preoccupes de 
mes que nous en sommes venus a oublier ~ui etait notre 
son de vivre; si remplis d'une ridicule suffisance que les 
autres ne pouvaient que s'evanouir en-dehors de notre 
zon. Cantonnes dans notre forteresse, apres en avoir ver­
rouille avec soin toutes les issues. Les canaux de la 
ce se transformaient en , obstruant son passage. 

Fondee pour etre Ie visible de l'unite restau­

n' 
Jesus Christ, que fois l'esprit de discorde 

pas prevalu entre nous? Le gouvernement de I' 
se systematiquement mis en question, Ie ministere des pas­
teurs soumis a la critique negative,la complementarite des 
membres et communautes locales meconnue, •..• Les legitimes 
differences devenaient d'infranchissables differents. L'a­
mour s'etant tari, faisait aux luttes,aux rivalites. 
Absence de dialogue, refus collaboration, ... Les coups 
de l'interieur s'ajoutaient aux rafales exterieures. 

"L'union au Christ nous conduit a l'union avec l'Egli 
se"(PG 5) .Et l'union avec l'Eglise nous conduit au Christ: 
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Le cheminement, qui nous est propose, se verifie et s' 
authentifie par Ie "sentire cum Ecclesia", Don de l'Esprit 
a qui chemine fidelement a la suite du Christ. Tout manque 
ment, toute lacune ou indifference a cet endroit affaibfii 
sent Ie sens missionnaire, l'unite, la responsabilitede Ii 
communaute toute entiere. 

Nous avons ecrit dans nos Principes Generaux que"nous 
nous confions en ton intercession pour realiser notre voca 
tion" , ce qui est une maniere de dire que nous comptons sur 
toi, Marie, pour vivre et agir comme des fils d'Eglise ins 
pires par l'amour. 
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NOTRE DAME DU CHEMIN 

i 
J 
~ Le chemin s'est deploye •.. II s'est inscrit dans Ie 
~mps, l'a deborde de toutes parts. Vaste rayonnement un± 
ersel, liberation veritable et infinie de l'humanite. Le 

• emin emprunte par Ie sauveur du monde.Le chemin empruntef
~ar Ie Verbe de Dieu. Le chemin de son humanitei humanite 
c.:.'onsentie par amour et vecue dans l~ seul terrain 
e Ie faire germer: dans la pauvrete et Ie don de soi.j 

i 
j Ce chemin, Marie tu Ie lui vis faire. Ce chemin, tu Ie 
lis avec lui. Chacune de ses etapes devint eta~e de ton 
lropre chemin jusqu'a Ie confondre tout entier avec Ie 
lien. Premiere a marcher a sa suite, premiere a comprendre 
ia voie de Dieu, premiere a assumer Ie oui de l'humanite 
jauvee. .. 
j 

II avan~ait sur la route. TU Ie laissais passer pour 
'ue se realise la volonte de Celui qui l'avait envoye.Toi, 
.u l'accompagnais cheminant sur les bas-cates.lnstrument a 
,ombien docile et fidele,diminuant pour que lui grandisse, 
.isparaissant pour que croisse son royaume.Lorsque les aP2 
res reunis,prient dans la chambre haute, tu es lao Presen 
.e, mais discrete. lIs vont recevoir l'Esprit et partiront 
ur les routes du monde pour proclamer la bonne Nouvelle. 
'oi, Marie, tu t'effaces devant ces nouveaux fils,portant 
ans ton coeur et dans ta priere leur mission. Mere pour 

tu les accompagnes sur toutes les routes,exem 
Ie parfait de la voie a suivre. ­
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A leur suite viendront d'autres temoins de la foi.Un 
peuple immense se levera,nations du levant et du couchant 
s'achemineront vers la lUmiere reconnue. La grace redeme 
trice ne cessera de travailler individus et peuples en­
tiers, au milieu de toutes les difficultes, en depit de 
tant d'obstacles, pour les mettre sur le chemin. Toi, No­
tre Dame de tous les temps et de tous les moments, tu t' 
attaches a preparer et a guider, a prevenir et a forti ­
fier, afin que tous reconnaissent l'appel, s'acheminent 
vers ton Fils et travaillent a l'avenement du Royaume. 
Mais surtout, dans la mesure ou 11s y consentent,ils trou 
vent en toi l'exemple de la participation reelle a la 11= 
beration de l'humanite. 

* * 

A l'automne de l'annee 1537, saint Ignace arrivait a 
Rome. L'annee suivante, le jour de Noel, il etait ordonne 
pretre. 11 celebrait frequemment la messe dans une eglise 
paroissiale proche du lieu ou il habitait alors,la parois 
se des Astalli, ou se trouvait l'autel consacre a Notre 
Dame du'Chemin (Madonna della Strada). C'est la aussi que 
Francois Xavier et Pierre Fabre offraient Ie saint sacri ­
fice pendant le temps qu'ils resterent a Rome, c'est-a-d~ 
re jusqu'en 1540. Le 24 juin 1541, le pape Paul III accor 
de cette meme petite eglise a la Compagnie de Jesus,qu'iI 
venait d'approuver neuf mois auparavant. 

S'ajouteront a Ignace de Loyola, Francois Xavier, 
re Fabre,tous les premiers compagnons, qui viendront y 
nerer l'image de la Vierge : Pierre Canisius, Stanislas 
Kostka,Francois Borgia;Charles Borromeeet tant d'autres. 
Devant cet autel, benis par Notre Dame de la Strada, ils 
prendront conge et partiront pour I' Inde, la Chine, Ie Japon, 
les lIes d'Oceanie,le Bresil,le Paraguay,le Canada,les co 
tes d'Afrique. Au milieu de toutes les fatlques et perils
le voeu prononce devant l'autel de Marie soutiendra _ces 
apotres partis sur les routes du monde pour que Jesus 

, 	Christ soi t connu et que son message de salu t parvienne a 
de nouveaux peuples en recherche de la lumiere.Une vie de 
sacrifices se terminant parfois par lemartyr.Une vie pa~ 
vre sans autre reconfort que le crucifix et l'image de la 
Vierge qu'ils portaient sur eux, et le souvenir vivant de 
leur communaute dispersee au service de l'Eglise.Mais une 
vie comblee de benediction divine, promise a ceux qui as­
sument la vocation re¥ue. 

* * 
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Marie? 

Tout 
tu rencontres Marie. 

parcourues. 
faire route 

que 

N'est-ce pas aussi ce meme souci de fidelite a la ma­
de vivre C.V.X.qui nous de maniere privilegiee 

"Nous ve!nerons la de Dieu d'une maniere. 
et nous nous confions en son intercession pour 
notre vocation" (P.G. 8) • 

au long de la route, a chaque crOlsee du chemin, 
Les etapes, elle les connait.Elle les 

Elle t'y precede et t'y attend. Elle t'offre 
avec toi.Elle t'invite a cheminer ensemble. 

ton chemin se rapproche petit a· et qu'il s' 
identifie a celui de son Fils. Quelles que soient ta manie 
re de s'adresser a elle, la forme de ta priere, celle-cT 
ouvr~ ~n espace aU l'Esprit ~eut a~ir. Te eriere.. t'enga'1e:, 
La venerer, c'est s'engager a chemlner, a etre depossede,a 
se donner. Personne n'a ete aussi loin dans Ie don de soi 
a la mission du Fils. Personne n'a ete aussi pur pour lais 
ser transparaitre Ie travail de l'Esprit. Personne n'a ete 
plus libre pour collaborer au plan de Dieu sans jamais s' 
imposer et sans jamais se retracter. Personne aussi n'a e­
te plus epris de la justice de Dieu et solidaire d'un peu­
pIe opprime, pour que toute sa vie devienne passage du Ro 
yaume de Dieu entrant dans l'histoire humaine. 

"II a deploye la force de son bras, 
il a disperse les hommes au coeur superbe. 
II a renverse les potentats de leurs tra­
nes et eleve les humbles, 
II a comble de biens les affames et 
renvoye les riches les mains vides. 
II est venu en aide a Israel, son servi­
teur, 
se souvenant de sa misericorde, 
selon qu'il l'avait annonce a nos peres 
en faveur d'Abraham et de sa posterite a 
jamais!" 

Cheminer avec Marie, c'est suivre l'axe de sa vie.Vne 
vie pauvre, solidaire des pauvres et des opprimes, qui se 
laisse fa90nner par l'Esprit jusqu'a devenir conforme au 
Fils. Alors Ie service, la disponibilite aux autres,le 
tage des efforts peuvent devenir des canaux laissant 
cours au message de l'Evangile. Celui-ci peut rencontrer 
les espoirs des hommes, leur aspiration a vivre debout. A­
lars l'annonce evangelique atteint Ie coeur des hommes et 
par lui, peut delivrer du peche tout ce qu'il a souille:re 
lations, systemes, institutions, structures. Comme Marie~ 
et a sa suite, la reponse des hommes devient alors partici 
pation a leur propre liberation. Dieu prit l'initiative.Il 
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ne cesse de faire entendre son appel dans les situations 
d'aujourd'hui, mais en nous donnant Marie comme mere, il 
prit soin de nous laisser,pour l'imiter, le modele parfait 
de la reponse humaine. 

USe confier en son intercession 
pour realiser notre vocation" 
(P.G.8) 

n'implique-t-il pas a la fois un pluriel et un singulier? 
Un pluriel: les membres C.v.X. disperses dans les divers 
pays du monde? Un singulier: une seule et meme vocation 
qu'ils partagent entre eux et qui cimente leur communaute? 

C'est ensemble que nous avons ete appeles. C'est en­
semble qu'il nous faut repondre. C'est cet ensemble, cette 
communaute mondiale que nous confions a son intercession. 
Notre communaute est; elle aussi, en route. Appelee a che­
miner, l'oreille tendue pour saisir la voix de Qui l'appel 
le, Ie regard scrutant les signes par lesquels 11 parle~ 
Comme chacun d'entre nous, elle est appelee a la transfor­
mation, a la conversion et a la rencontre de Jesus Christ 
pour en temoigner sur les chemins des hommes. 

En chernin avec Marie dans Ie monde d'aujourd'hu~ que 
notre reponse puisse devenir de plus en plus la sienne:"Je 
suis la servante du Seigneur, qu' il me soit fait selon ta p~ 
role" • 

* * 
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